Jeanne endormie (IT)

Elle dort ; cec beaux yeux ce rouvriront demain ;

Et mon doigt quelle tient dangs (ombre emplit ca main ;
Moi, je lic, ayant coin que rien ne la réveille,

Dec¢ journaux pieux ; tous mingultent ; lun congeille

De mettre & Charenton quiconque lit meg vers ;

( autre voue au bacher mes ouvrages pervers ;

(autre, dont une larme humecte lec paupiéres,

Invite lec pascants & me jeter deg pierrec ;

Meg écrite cont un tag lugubre et vénéneux

Oi tous lec noire dragons du mal tordent leure noeude ;
(autre croit & lenfer et men déclare apitre ;

(un mappelle Antéchrict, lautre Satan, et [autre
Craindrait de me trouver le coir au coin dun boic ;
(un me tend la cigué et [autre me dit : Boic !

Jai démoli le Louvre et tué lec otages ;



Je Faic réver au peuple on ne cait quele partages ;
Paric en flamme envoie & mon front ¢a rougeur ;

Je cuic incendiaire, accaccin, égorgeur,

Avare, et jeusce €€ moing combre et moing Sinictre

i lempereur mavait voulu faire minictre ;

Je sui¢ lempoiconneur public, le meurtrier ;

Aingi viennent en foule autour de moi crier

Toutes cec voix jetant [affront, cane fin, cang tréve ;
Cependant [enfant dort, et, comme ¢i con réve

Me dicait : — Soic tranquille, 6 pére, et coic clément ! —

Je seng ca main preccer la mienne doucement.

Vietor Hugo (1502-1585)



